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Madam e la  Présidente , Monsieur le  Secré ta ire  généra l, Exce llences, Mesdam es e t 
Messieurs, 

Au Sénéga l en  décem bre  de rn ie r, j'a i rencontré  des m édecins e t des chercheurs 
passionnés e t dé te rm inés à  sauver des vies. Grâce  à  la  coopéra tion  in te rna tiona le , 
ils  on t créé  à  l'Institu t Pasteur un  centre  de  production  de  vaccins, doté  des 
technologies le s p lus prom ette uses. 

Que lques m ois p lus ta rd , j'a i rencontré  des  enfants à  Borodianka , en  Ukra ine . J'a i vu  
dans leurs yeux l'horreur de  la  guerre , en te ndu le s récits  de  viole nces fa ite s aux 
fem m es. Les viols. Les tortures. Les charn ie rs. Les sem eurs de  m ort. 

L'e spoir à  Dakar… L'horreur à  Borodianka ... Mettre  fin  à  l'horreu r e t choisir l'e spoir: 
c'e st la  prom esse  des Na tions unies. C'est ce  qui a  fondé  l'Un ion  europée nne . Et 
c'e st ce  que  nous voulons, l'e spoir, pour le  m onde  e n tie r. 

Pour ce la , l'Union  européenne  te nd  la  m ain  à  tous ceux qu i veu le n t coopére r pour 
le  b ien  com m un. Pour honore r la  prom esse  des Na tions unies. 

Je  va is vous pa rle r d 'e spoir. Mais d 'abord , e t je  le  regre tte , je  va is vous pa rle r d 'une  
guerre . Chaque  guerre  est un  dé ni d 'hum a nité . Et tou tes le s sou ffrances m ériten t le  



m êm e engagem ent. Que  ce  soit au  Yém en , en  Éth iop ie , dans le  Sahe l, au  Myanm ar 
ou  en  Ukra ine . 

Le  Krem lin  a  décle nché  une  guerre  con tre  le  peuple  ukra in ien . Et ce  sont des 
centa ines de  m illions de  fem m es, d 'hom m e s e t d 'enfants qu i son t visés pa rtout 
dans le  m onde . Mena cés de  fam ine . Privés de  chauffage . Ou acculés pa r le s 
factures énergé tiques . Le  Krem lin  m ène  une  guerre  hybride . Une  guerre  qui 
conjugue  la  viole nce  des a rm es avec le  poison  du  m e nsonge . 

Ainsi, la  sécurité  de  la  Russie , d isen t-ils , se ra it depu is des années  m enacée  pa r - je  
le  d is en tre  guillem ets - "l'Ouest". C'est faux! Le  Krem lin  ten te , va inem ent je  
l'e spè re , de  m obilise r le  m onde  contre  un  e nnem i im agina ire . Absolum en t 
pe rsonne  n 'a  m enacé , a ttaqué , n i envahi la  Russie . Et pe rsonne , absolum e nt 
pe rsonne  e n  Europe , n 'a  souha ité  un  conflit avec la  Russie . Que l in té rê t aurions-
nous à  m ettre  e n  danger la  sécurité  e t la  prospérité  de  tous? 

Deuxièm e  m e nsonge : ce tte  guerre , d isen t-ils , vise ra it à  em pêcher un  pré te ndu 
génocide  de  popula tions russophones d 'Ukra ine , e t à  "dénazifie r" le  pays. C'est 
faux! Et c'e st im m onde . Un génocide , c'e st l'é lim ina tion  concrè te , in ten tionne lle , 
tota le  ou  pa rtie lle , d 'un  groupe  na tiona l, e thn ique  ou  re ligie ux. Et donc pe rsonne , à  
pa rt le  Krem lin , n 'aura it rem arqué  des m assacres à  grande  éche lle  com m is 
au jourd 'hu i pa r des Ukra in iens sur d 'au tres Ukra in iens? Et que lle  e st donc ce tte  
pré tendue  libé ra tion  qui conduit au jourd 'hu i encore  à  tue r des popula tions 
russophones, e t à  saccager le s in frastructures de  leurs ville s? 

Troisièm e  m e nsonge : l'agression  contre  l'Ukra ine , d isen t-ils , se ra it une  "opéra tion  
spécia le" e t non  une  guerre . C'est faux, e t c'e st grossie r. C'est be l e t b ie n  une  
guerre . Et la  m obilisa tion  annoncée  il y a  que lques jours de  centa ines de  m illie rs de  
rése rvistes ne  fa it que  le  confirm er. In te rd ire  le  te rm e  de  "guerre" en  Russie , en  
punissant son  u tilisa tion  jusqu 'à  15 ans de  prison  n 'e n  change  pas la  na ture . Ce la  
ne  fa it que  trah ir son  ca ractè re  honte ux. Ce tte  guerre , c'e st une  a gression  non  
provoquée , illéga le  e t in justifiée , qu i vise  à  changer pa r la  force  des frontiè res 
reconnues in te rna tiona lem ent, e t ce la  n 'e s t pas acceptab le . Et c'e st pa rce  que  nous 
devons stopper la  m achine  de  guerre  du  Krem lin  que  des sanctions économ iques 
m assives ont é té  iné luctab les. 

J'en  viens m ain tenant au  qua trièm e  m ensonge : le s sanctions provoquera ie n t le s 
pénuries d 'a lim en ts e t de  fe rtilisan ts. C'est faux! C'est la  Russie , avant m êm e le  
déclenchem en t de  la  guerre , qu i a  décidé  unila té ra lem en t de  réduire  
drastiquem en t ses exporta tions de  cé réa le s e t de  fe rtilisan ts, favorisan t a insi la  



vola tilité  des cours su r le  m arché  m ondia l. C'est la  Russie  qui a  décidé  de  b loquer 
m ilita irem e nt le s ports de  la  m er Noire , y re ndant im possib le  le  com m erce  
m aritim e . C'est l'Union  europé enne  qui a  ouvert le s "cou loirs de  solida rité" routie rs, 
grâce  auxque ls des m illions de  tonnes de  p roduits a lim enta ires sont dé jà  sortie s 
d 'Ukra ine . Et c'e st l'accord  conclu  pa r le  Secré ta ire  généra l Gute rres qui a  ouvert un  
couloir nava l en  m er Noire , pour contribue r à  ba isse r le s cours m ondiaux e t fa ire  
en  sorte  que  l'on  pu isse  ouvrir le  réapprovisionnem e nt de  l'Afrique , du  Moyen-
Orien t e t de  l'Asie . Et au jourd 'hu i, com ble  du  cynism e , c'e st le  Kre m lin  qui à  
nouveau  m e nace  de  ne  pas prolonger ce t accord  conclu  avec le s Na tions unies. 
Encore  une  fois, ce  sont le s pays le s p lus vu lné rables qu i en  se ront le s principa les 
victim es. En  réa lité , il y a  une  solu tion  sim ple  pour sortir de  ce tte  crise  a lim enta ire  
qu i nous m enace : que  la  Russie  stoppe  la  guerre , se  re tire  du  te rritoire  ukra in ie n  e t 
lève  le  b locus des ports. 

Mesdam es e t Messieurs, Exce llences, ce  tissu  de  m ensonges tra nche  avec un  
instan t de  franchise  e t de  sincé rité : il y a  un  an , dans une  décla ra tion  écrite  publiée , 
Vladim ir Poutine  a ffirm ait, sur fond  d 'é lucubra tions h istoriques, que  l'Ukra ine , 
se lon  lu i, n 'e st n i une  na tion , n i un  Éta t légitim e . Voilà  donc le  fond  de  sa  pensée . 
Absolum e nt pe rsonne  n 'e st dupe , e t le s sim ulacres de  ré fé rendum s n 'y changeron t 
absolum en t rien . 

Mesdam es e t Messieurs, Exce llences, 

En  1963 lors de  la  fonda tion  de  l'Organisa tion  de  l'Unité  a frica ine  à  Addis-Abe ba , 
Modibo Ke ïta , le  pre m ie r présiden t du  Ma li indépendant, d isa it 
ceci: "L'im péria lism e , c'e st ce tte  m anifesta tion  de  dom ina tion  d 'un  hom m e sur un  
hom m e, d 'une  socié té  sur une  socié té , d 'un  peup le  sur un  peup le , e t de  voulo ir à  
tou t prix lu i im poser son  m ode  de  pe nsée , son  m ode  de  vie , son  m ode  de  
déve loppem en t politique  e t économ ique ." 

 Im péria lism e  e t revanchism e . Voilà  que ls sont le s fondem e nts de  ce tte  guerre  de  
colonisa tion  qui cib le  l'Ukra ine , e t qu i p ié tine  dé libé rém ent la  loi in te rna tiona le  e t la  
Charte  des Na tions unies. Jusqu 'à  agite r la  m enace  de  l'a rm e  nucléa ire . Et à  u tilise r 
en  ce  m om ent m êm e la  p lus grande  centra le  nucléa ire  d 'Europe  com m e base  
m ilita ire . Ce la  doit cesse r, ce  n 'e st pas acceptab le . Nous soute nons sans rése rve  le s 
e fforts du  d irecte ur de  l'AIEA, Rafae l Grossi, pour restaure r la  sécurité  au tour de  la  
centra le  de  Zaporijia . 

Mesdam es e t Messieurs, je  m e  tiens devan t vous e t je  le  d is avec solenn ité : l'Union  
europée nne  ne  dem a nde  à  pe rsonne  de  choisir en tre  l'Est ou  l'Ouest, en tre  le  Nord  



ou le  Sud. Mais il y a  b ien  un  choix à  fa ire . Le  choix de  l'Union  e u ropéenne , c'e st le  
re spect des frontiè res  p lu tôt que  l'agression . C’est la  coopéra tion  p lu tôt que  la  
m enace . Et c'e st l'ordre  fondé  sur des règle s p lu tô t que  la  loi du  p lus fort. 

En  1948, à  ce tte  tribune , l'un  des pè res fonda teurs de  l'Union  e u ropéenne , le  
Prem ier m inistre  be lge  Paul-Henri Spaak, s 'é ta it adressé  d irectem ent à  l'Union  
sovié tique : "Nous avons peur. Pa rce  que  dans ce tte  Assem blée , vous vous ê tes fa its  
le s cham pions de  la  doctrine  de  la  souvera ine té  na tiona le  absolue . Et nous nous 
dem andons (…) com m ent une  organisa tion  in te rna tiona le  pourra  rem plir le s bu ts 
qu i lu i son t dévolus, si ce tte  doctrine  pé rim ée , réactionna ire , triom phe ." 

Aujourd 'hu i, la  Russie  fa it peur. Le  Krem lin  a  ram ené  la  guerre  en  Europe . Et il se  
com porte  en  m aître -chanteur. 

Nous ne  pouvons pas  la isse r l'action  destructrice  de  l'un  d 'en tre  nous m ettre  en  
pé ril notre  volon té  com m une  d 'agir pour le  b ien  com m un. L'Union  europé enne  
tend  la  m ain , sincè re  e t loya le . Nous avons te llem e nt de  dé fis à  re lever ensem ble . 
Les e ffe ts de  la  pandé m ie  sont dou loure ux, surtout pour le s p lus vulné rables. 
L'ind ice  du  déve loppe m ent hum ain  régresse . Les droits  des fem m es e t des 
m inorité s sont trop  souven t ba foués, voire  n iés. Les phénom è ne s na ture ls 
extrêm es se  m ultip lie n t, com m e récem m ent au  Pakistan  e t au  Nigeria  de  m aniè re  
dram atique . Les fractures se  creusent. Entre  pays déve loppés e t en  
déve loppem en t. Entre  dém ocra tie s e t régim es au torita ires. Les fractures se  
creusent éga lem ent à  l'in té rieur de  nos d iffé ren ts pays. 

La  coopéra tion  m ultila té ra le , c'e st l'in te lligence  collective  e n  action . C'est aussi 
l'ADN de  l'Union  e uropéenne . L'Union  e uropéenne  se  déploie  com m e puissance  
pour la  pa ix, le  déve loppem ent e t la  prom otion  des droits  hum ains. Le  leadersh ip  
europée n  vise  à  constru ire  avec vous le s solu tions. Nous n 'avons pas voca tion  à  
se rm onner. Il n 'y a  pa s de  m aître , pas d 'é lève . C'est dans ce t e sprit de  coopéra tion  
que  nous agissons à  l'ONU, au  G7 e t au  G20 e t pa rtout a illeurs. Et c'e st pour ce la  e t 
dans ce t e sprit que  nous tendons la  m a in , avec des pa rtenaria ts stra tégiques. 

Avec nos frè res a frica ins, nous avons reprogram m é ensem ble  le  logicie l. Notre  
pa rtenaria t e st sincè rem ent d 'éga l à  éga l, e t tourné  ve rs le  fu tur. Et je  ré itè re  ici le  
p la idoyer e t le  soutie n  pour l'inclusion  de  l'Union  a frica ine  au  G20. 

Avec le  Japon e t la  Corée  du  Sud, pa r exem ple , nous pa rtageons tan t, e t nous 
fortifions jour après jour nos re la tions. 



Avec l'Inde  e t le s pays de  l'ASEAN, nous am plifions nos espaces de  coopéra tion . 

Nos lie ns avec le  continent la tino-am érica in  sont na ture ls. Et nous com ptons 
beaucoup sur le   som m et l'année  procha ine  pour donner un  nouve l é lan  à  notre  
re la tion . 

Avec le s pays du  Golfe , nous ide ntifions nos priorité s com m unes, e t m enons des 
d ia logues francs e t régulie rs, sur nos d iffé rences. 

Nous souha itons que  le s pu issances ém ergentes, y com pris la  Ch ine , pa rticipen t 
sincè rem ent aux e fforts collectifs  pour la  pa ix e t le  dé ve loppem e nt. Nous prônons 
la  sécurité  m aritim e . Nous prônons la  stab ilité  dans le  dé tro it de  Ta ïwan. Nous 
reconna issons le  principe  de  la  Chine  unique . Mais nous ne  ba isse rons pas le s yeux 
sur le s a tte in tes aux d roits  hum ains. Spécia lem ent au  Xin jiang e t à  Hong Kong. 

Mesdam es e t Messieurs, nous som m es dans ce tte  ence in te , le s Na tions unies, ce tte  
m a ison  qui ra ssem ble  le s peup les du  m onde , e t nous savons chacun qu 'un  systèm e  
m ultila té ra l robuste  suppose  la  confiance  m utue lle . Or, le  systèm e  actue l n 'e st pas 
inclusif e t n 'e st pas su ffisam m ent représenta tif. 

L'usage  du  droit de  ve to devra it ê tre  l'excep tion , or il devien t la  règle , une  ré form e  
est nécessa ire  e t u rgente . Je  pa rtage  avec vous ce tte  conviction : lorsqu 'un  m em bre  
pe rm anent du  Conse il de  sécurité  décle nche  une  guerre  non  provoquée  e t 
in justifiab le , condam née  pa r l'Assem blée  généra le  des Na tions unies, sa  
suspension  du  Conse il de  sécurité  devra it ê tre  au tom atique .  

Nous sou tenons le s p ropositions du  Secré ta ire  généra l sur l'Agenda  com m un, e t le  
Som m et du  Fu tur en  2024 devra it ê tre  une  opportun ité  h istorique  pour opére r ces 
am éliora tions rad ica les. 

L'Union  e uropée nne  est engagée  aux côté s des pays e t des popula tions du  G5-
Sahe l. Nous som m es prê ts à  déve lopper de s m oyens aussi pour le s pays du  Golfe  
de  Guinée . Nous som m es investis  éga lem e nt aux côtés du  Moza m bique . Nous 
soutenons le s e fforts du  Rwanda  e t des pa ys de  la  SADC qui son t présents. Et avec 
notre  Haut représen tan t pour le s a ffa ires é trangères e t la  sécurité , Josep  Borre ll, 
nous ne  m é nageons pas nos e fforts pour ten te r de  rem ettre  en  œ uvre  le  JCPOA sur 
le  nucléa ire  iran ien . 

L'Union  e uropée nne  est aux côtés des Afghans, e t surtout des Afghanes,.Et nous ne  
cesse rons pas de  com battre  pa rtou t ce t obscurantism e  qui ba foue  



quotid ie nnem e nt le s droits  des fem m es e t des fille s dans tous le s dom aines. Et je  
pense  en  ce  m om e nt à  ces fem m es e t à  ces fille s en  Iran  qu i se  lè vent 
courageusem ent pour dé fendre  le ur d ignité , au  pé ril de  le ur vie . 

Au Yém en se  dé roule  une  crise  hum anita ire  grave  e t le s Yém énite s on t dro it à  la  
pa ix. Nous soutenons le s e fforts de  l'envoyé  spécia l des Na tions Unies Grundberg 
pour convertir la  trêve  actue lle  en  un  cessez-le -feu  durable . 

Les accords de  pa ix des pays a rabes avec Israë l constituen t un  p rogrès dans la  
région . Mais le  peuple  pa lestin ie n  a tte nd  depuis trop  longtem ps, va inem ent, le  
m oindre  progrès pour son  propre  avenir. Le  peuple  pa lestin ien  ne  peu t deve nir 
l'oub lié  de  l'éch iquie r m ondia l. La  solu tion  à  deux Éta ts, Israë l e t Pa lestine  vivant 
dans une  coexistence  pacifique  où  la  sécurité  de  tous doit ê tre  a ssurée , e st une  
priorité . 

Enfin , je  m e  su is pe rsonne llem en t engagé  dans une  m éd ia tion  d ifficile  avec le  
président de  l'Azerba ïd jan  e t le  Prem ier m inistre  de  l'Arm énie . Les violences 
doive nt cesse r. Et l'ob jectif doit ê tre  de  résoudre  le  conflit pour in staure r une  pa ix 
e t une  prospérité  durables dans le  Caucase  du  Sud. 

Chers collègues, le  le adersh ip  c'e st ind ique r le  chem in , m a is c'e st aussi livre r des 
résu lta ts.  

En  m atiè re  de  sécurité  énergé tique , nous a vons é té  trop  dé pendants, trop  
longtem ps. Nous avons m is en  pé ril notre  sécurité , notre  prospérité  e t notre  
souvera ine té . 

L'énergie  e t le  change m ent clim a tique  son t le s deux faces d 'une  m êm e p ièce . 
Va incre  la  crise  énergé tique , c'e st fa ire  recule r la  m enace  clim a tique . Protéger notre  
b iod ive rsité  e t nos océans, c'e st garan tir notre  avenir. La  neutra lité  clim a t e st la  
boussole  de  l'Un ion  e uropéenne  e t, à  la  COP 27 à  Charm  e l-Che ikh , nous m ilite rons 
sans rése rve  pour m ettre  en  œ uvre  le s prom esses de  Paris, e t pour a lle r au-de là . 
Nous voulons une  transition  juste  e t équita b le . Aucun pays ne  pe ut à  lu i seu l 
protéger no tre  p lanè te .  

L'Union  e uropée nne  honore  son  engagem ent vis-à -vis des pays en  déve loppem ent. 
Et nous a ttendons que  tous le s au tres pays déve loppés su ive nt notre  exem ple . 

Aujourd 'hu i, p rès d 'un  cinqu ièm e  de  l'hum anité  risque  de  som brer dans la  
pauvre té  e t la  fam ine . La  guerre  russe  contre  l'Ukra ine  a  exacerbé  ce tte  crise . Des 



in itia tives sont prises, pa r le  G7, pa r l'Union  europée nne , pa r l'Un ion  a frica ine , pa r 
d 'au tres encore . L'Union  européenne  m obilise  près de  8 m illia rds d 'euros pour la  
sécurité  a lim enta ire  jusqu 'en  2024. 

Mais, nous le  savons, il fau t fa ire  p lus: p lus de  coord ina tion , p lus d 'a rgent, e t p lus 
de  souvera ine té . De  nouveaux m odè les agricoles p lus résilien ts e t p lus équitab les 
sont nécessa ires. Plus de  souvera ine té  a lim enta ire , notam m ent e n  Afrique  e t en  
Am érique  la tine , e st ind ispensable . Nous som m es prê ts à  tendre  la  m a in  pour 
souten ir des proje ts durables de  production  de  fe rtilisan ts sur ces contine nts, à  
l'insta r de  ce  qu i e st fa it en  m atiè re  de  vaccins contre  le  Covid .  

La  Covid-19 nous a  ouvert le s ye ux sur nos forces e t nos fa ib lesses. Des vaccins ont 
é té  produits en  un  te m ps record . Et sous la  d irection  de  la  d irectrice  de  l'OMC 
Okonjo-Iwea la , un  équilibre  a  é té  trouvé  e n tre  la  proprié té  in te llectue lle , 
l'innova tion  scien tifique  e t l'accès unive rse l à  la  technologie . 

Cependan t, nous savons que  nous de vons p le inem ent tire r le s e nse ignem en ts de  
ce tte  pandém ie  qui nous a  frappés douloureusem ent. C'est la  ra ison  pour laque lle  
le  Dr Tedros e t m oi-m êm e, il y a  que lque  te m ps, avons lancé  l'idé e  d 'un  tra ité  sur 
le s pandém ies, pour renforce r la  sécurité  san ita ire  m ondia le . Sa  négocia tion  est en  
cours, il fau t la  conclu re . 

Mesdam es e t Messieurs, je  conclus. 

Nous le  m esurons b ie n , nous som m es dans un  m om e nt charn iè re  de  notre  h istoire  
hum aine . Pa rfois, on  a  abusé  de  ce  m ot de  m om ent charn iè re ; p lus que  jam ais 
nous ressentons que  le  m om ent que  nous vivons n 'e st pas bana l, n 'e st pas anodin . 

Et je  pense  à  Winston  Churchill. En  1946, évoquant l'échec de  la  Socié té  des Na tions 
à  évite r la  Seconde  Guerre  m ond ia le , il d isa it: "La  Socié té  des Na tions n 'a  pas 
échoué  à  cause  de  ses principes ou  de  ses conceptions. Elle  a  échoué  pa rce  que  ces 
principes ont é té  dése rtés pa r le s Éta ts qu i l'on t fa it na ître , pa rce  que  le s 
gouvernem e nts de  ce s Éta ts on t cra in t de  regarder le s fa its  en  face  e t d 'agir 
pendant qu 'il é ta it e ncore  tem ps." 

Com m e l'Un ion  e uropéenne , le s Na tions unies sont un  proje t d 'e spoir, fondé  à  la  
su ite  des horreurs de  deux guerres m ondia les. 

Il y a  que lques jours, m a  fille  de  six ans nous a  souda in  confié , à  sa  m ère  e t à  m oi, 
qu 'e lle  a  peur de  la  guerre . Et ce la  m 'a  glacé  le  sang. Aucun pa rent dans le  m onde  



ne  peu t supporte r que  son  enfant a it peur de  la  guerre , e t encore  m oins qu 'il y soit 
confronté . Aucun pa rent dans le  m onde  ne  peut supporte r que  son  enfant a it fa im  
ou  ne  puisse  ê tre  soigné . Aucun pa ren t dans le  m onde  ne  peu t supporte r que  son  
enfant soit p rivé  d 'e spoir en  une  vie  d igne  e t épanouissante . 

Prévenir ou  em pêche r l'horreur à  Borod ianka , au  Yém en, au  Myanm ar e t a illeurs. 
Rendre  l'e spoir, com m e avec le s m édecins de  Dakar, e t a illeurs, c'e st ce la  le  cœ ur 
de  notre  responsabilité  de  d irigean ts représentan t le s pe uples du  m onde . 

Au-de là  de  nos d iffé rences, e t e lle s sont nom breuses, c'e st le  m êm e sang qui coule  
dans nos ve ines. C'est le  m êm e cœ ur qu i ba t dans notre  poitrine . Ce  sont le s 
m êm es rêves d 'éduca tion  e t de  libe rté  pour le s pe tits  ga rçons e t pour le s pe tite s 
fille s. 

J'a i foi dans le s ve rtus  de  la  sagesse  collective . Je  crois dans la  science  e t dans la  
conna issance  pour re m ettre  le  m onde  sur le s ra ils  de  l'e spoir. Nous avons besoin  
d 'un  sursaut. Et ce  sursaut c'e st m a in tenan t e t c'e st ensem ble . Vous pouvez 
com pte r sur l'Union  e uropéenne . Je  vous re m ercie . 
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